
Football(s). Histoire, culture, économie, société
ISSN : 2968-0115
 : Presses universitaires de Franche-Comté

2 | 2023 
Le football anglais entre “people’s game” et “global game”

Tony Mason, Association Football and English
Society, 1863-1915
Matthew Taylor

https://preo.u-bourgogne.fr/football-s/index.php?id=290

Licence CC BY 4.0 (https://creativecommons.org/licenses/by/4.0/)

Matthew Taylor, « Tony Mason, Association Football and English Society, 1863-
1915 », Football(s). Histoire, culture, économie, société [], 2 | 2023, . Copyright :
Licence CC BY 4.0 (https://creativecommons.org/licenses/by/4.0/). URL : https://preo.u-
bourgogne.fr/football-s/index.php?id=290

https://creativecommons.org/licenses/by/4.0/
https://creativecommons.org/licenses/by/4.0/
http://preo.u-bourgogne.fr/


Licence CC BY 4.0

Tony Mason, Association Football and English
Society, 1863-1915
Football(s). Histoire, culture, économie, société

2 | 2023 
Le football anglais entre “people’s game” et “global game”

Matthew Taylor

https://preo.u-bourgogne.fr/football-s/index.php?id=290

Licence CC BY 4.0 (https://creativecommons.org/licenses/by/4.0/)

Tony Mason, Association Football and English Society, 1863-1915, Brighton,
Harvester Press, 1980, 278 p.

Cou ver ture de l’ou vrage de Tony Mason.

Lorsque j’ef fec tuais mes re cherches et ré di geais mon doc to rat sur
l’his toire de la ligue an glaise de foot ball dans les an nées  1990, l’ou‐ 
vrage de Tony  Mason, As so cia tion Foot ball and En glish So cie ty, était
l’un des trois livres clés qui me ser virent de guide et d’ins pi ra tion.
Avec Pay Up and Play the Game (1988) de Wray Vam plew et Sport and
the Bri tish (1989) de Ri chard Holt, il s’agit aussi de l’un des textes qui a
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mar qué l’ar ri vée du sport, si ce n’est son ac cep ta tion com plète, en
tant qu’objet lé gi time dans les dé par te ments d’his toire bri tan niques.
Des trois livres, c’est celui de Mason qui a exer cé l’in fluence la plus
pro fonde sur mon tra vail. Il s’agit d’un ou vrage pu re ment em pi rique
et pro fon dé ment do cu men té, qui s’ap puie sur des jour naux lo caux et
na tio naux et sur quelques sources d’ar chives, et qui dé montre la ri‐
chesse du ma té riel dis po nible pour l’his toire so ciale des dé buts du
foot ball. Il aborde éga le ment bon nombre des ques tions clés qui al‐ 
laient pré oc cu per les spé cia listes de l’his toire du foot ball pen dant
plu sieurs dé cen nies et offre un mo dèle à suivre pour les fu tures mo‐ 
no gra phies du jeu dans dif fé rentes ré gions et na tions. Dans cette
brève ré flexion sur le livre no va teur de Mason, je sou haite exa mi ner
quatre ques tions cen trales : le contexte et les ori gines de sa créa tion,
sa ré cep tion à l’époque, son conte nu et ses ap ports et enfin, sa pos té‐ 
ri té dans l’étude uni ver si taire de l’his toire du foot ball, en par ti cu lier
en Grande- Bretagne.

Mason est venu à l’étude du foot ball en tant qu’his to rien du tra vail.
Son doc to rat, ob te nu à l’uni ver si té de Hull à la fin des an nées  1960,
por tait sur la grève gé né rale dans le nord- est de l’An gle terre. En 1971,
il re joint le Centre for the Study of So cial His to ry 1 de l’uni ver si té de
War wick, un la bo ra toire de re cherche pion nier pour le dé ve lop pe‐ 
ment de « l’his toire par le bas ». Ed ward P. Thomp son, l’au teur de La
For ma tion de la classe ou vrière (1963), avait contri bué à la créa tion du
centre en 1968 et, au cours des an nées  1970, il était resté in fluent
dans le dé ve lop pe ment de nou velles ap proches de l’his toire so ciale et
du tra vail. Mason a tra vaillé aux côtés de per son na li tés clés dans ce
do maine, telles que Roy den Har ri son, Jay Win ter et, plus tard, Ca ro‐ 
lyn Steed man. Il a lui- même été di rec teur du Centre for the Study of
So cial His to ry pen dant un cer tain temps.
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Comme la plu part des his to riens bri tan niques du tra vail et de la so‐ 
cié té de l’époque, Mason s’in té resse avant tout à la ques tion des
classes so ciales. Mais en se pen chant sur le foot ball, il re met tait en
ques tion, à cer tains égards, les ap proches éta blies des his to riens du
tra vail, en par ti cu lier ceux qui écri vaient dans une pers pec tive ou ver‐ 
te ment mar xiste. Mason avait l’in tui tion que l’étude du temps libre et
de son oc cu pa tion était es sen tielle pour ap pro fon dir la com pré hen‐ 
sion de la vie de la classe ou vrière. Comme il l’a rap pe lé dans une in‐ 
ter view de  2014  : «  J’avais le sen ti ment que nous n’en sa vions pas
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assez sur les vies or di naires, et que si nous vou lions en sa voir plus sur
la po li tique, peut- être devions- nous en sa voir plus sur les vies or di‐ 
naires qui […] consti tuaient le contexte de la po li tique. »

Mason a tra vaillé sur ce livre tout au long des an nées  1970. Entre- 
temps, un autre uni ver si taire, James Wal vin de l’uni ver si té de York,
avait pu blié une his toire du foot ball bri tan nique, mais cette étude
(The People’s Game, 1975) était beau coup plus ré duite et moins sub‐ 
stan tielle et pas sait sous si lence la plu part des thèmes clés que
Mason al lait ex plo rer en pro fon deur. Lors qu’il a fi na le ment été pu blié
par Har ves ter Press en 1980, l’ou vrage de Mason in ti tu lé As so cia tion
Foot ball and En glish So cie ty, 1863-1915 n’est pas resté in vi sible dans les
cercles in tel lec tuels. Il a été bien ac cueilli dans des cri tiques pa rues
dans un cer tain nombre de fo rums lit té raires im por tants tels que le
New Sta tes man, le Spec ta tor et, sur tout, dans une cri tique glo ba le‐ 
ment po si tive de 2 000 mots de l’his to rien po li tique Paul Smith qui a
oc cu pé toute la pre mière page du Times Li te ra ry Sup ple ment. L’ar ticle
de Hans Kel ler dans la Lon don Re view of Books, qui ac cu sait no tam‐ 
ment Mason d’être ob sé dé par les classes so ciales et de les voir « par‐ 
tout », était beau coup moins po si tif. En ré ponse, Mason pen sait que
Kel ler se mon trait « tout sim ple ment stu pide » à pro pos de la classe
so ciale et que, même si « elle ne peut pas tout ex pli quer […] en An‐ 
gle terre […] elle a eu de l’im por tance, et elle nous aide à com prendre
la façon dont le foot ball as so cia tion s’est dé ve lop pé. »
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Sans aucun doute, la classe so ciale est un thème qui tra verse le livre
du début à la fin. Le cha pitre trois, par exemple, est la pre mière ten‐ 
ta tive ma jeure de dé crire le pro ces sus qui a conduit à la lé ga li sa tion
du pro fes sion na lisme par la Foot ball As so cia tion (FA) en 1885. Mason
a soi gneu se ment dé mê lé les pré oc cu pa tions com plexes et im bri quées
qui ont ali men té le conflit et a mon tré clai re ment que si les po si tions
étaient liées à des no tions d’iden ti té de classe, elles ne pou vaient pas
sim ple ment être in ter pré tées à « un dif fé rend entre les hommes des
pu blics schools et de l’uni ver si té d’une part et les com mer çants et les
fa bri cants in dé pen dants […] d’autre part », p. 4. Les ri va li tés géo gra‐ 
phiques et tac tiques étaient éga le ment de la par tie. Le der nier cha‐ 
pitre, in ti tu lé « Foot ball and the Wor kers », aborde di rec te ment l’une
des ques tions clés de Mason : dans quelle me sure le foot ball était- il, à
cette époque, un jeu de la classe ou vrière  ? Sa ré ponse est somme
toute nuan cée. Il montre com ment et pour quoi le jeu a été as so cié à
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un sen ti ment de fier té lo cale et à une conscience com mu nau taire et
sou ligne com bien le fait de re gar der, de jouer ou de lire sur le foot ball
en cou ra geait «  l’idée parmi les ou vriers qu’ils fai saient par tie d’un
groupe ayant des ex pé riences et des in té rêts si mi laires qui n’étaient
pas par ta gés par la ma jeure par tie d’un autre groupe, les classes
moyennes  », p.  242. Bien que cela puisse nous sem bler évident au‐ 
jourd’hui, c’est Mason qui a four ni les don nées et les ana lyses dé‐ 
taillées, ainsi que les ar gu ments sub tils sur la classe so ciale et le sport
en Grande- Bretagne, sur les quels des his to riens tels que Ri‐ 
chard Holt, Wray Vam plew, Dave Rus sell, Mike Hug gins et Tony Col‐ 
lins se sont ap puyés par la suite de ma nière si per ti nente.

Au cœur du livre se trouvent trois cha pitres sur les prin ci pales com‐ 
po santes du foot ball : les clubs, les joueurs et le pu blic. La ri chesse du
ma té riel et les dé cou vertes faites dans les 142 pages qui consti tuent
ces cha pitres ont servi de base à de nom breux ou vrages et thèses de
doc to rat ul té rieurs. Dans le cha pitre deux, Mason dé crit les modes de
créa tion des clubs de foot ball, leur dé ve lop pe ment, leurs di ri geants et
les rai sons de ces struc tu ra tions. Son tra vail sur les an té cé dents so‐ 
cio pro fes sion nels des membres et des di rec teurs a été cru cial pour
les his toires éco no miques et com mer ciales ul té rieures du sport et
son ana lyse ap pro fon die des ori gines des clubs à tous les ni veaux est
lieu de pas sage obli gé pour tout uni ver si taire dé si reux de com‐ 
prendre les in ter con nexions his to riques entre le sport et l’église, le
lieu de tra vail et le com merce des bois sons en An gle terre. Son ana‐ 
lyse des dif fé rents types de joueurs dans le cha pitre 4 est ma gis trale.
En re trou vant ceux qui ont joué au foot ball au plus simple ni veau, en
ama teur et au ni veau pro fes sion nel, il four nit les cadres qui ont fa‐ 
çon né notre com pré hen sion du «  foot ball player  », non seule ment
pen dant cette pé riode mais aussi pen dant la ma jeure par tie du
XX  siècle. J’ai ap pro fon di cer taines de ces ques tions – telles que la ré‐ 
mu né ra tion des joueurs, les ac cords contrac tuels et les re la tions de
tra vail  – dans le cadre de mes re cherches, mais ce qui est re mar‐ 
quable, c’est la quan ti té de choses que Mason a dé cou vertes et qui
sont exactes dès le dé part. Le cin quième cha pitre, consa cré aux
spec ta teurs, est tout aussi riche, et dé montre com bien il est pos sible
de gla ner des in for ma tions en li sant la presse en pro fon deur, mais
aussi avec in tel li gence, en tra vaillant avec et à contre- courant du
texte. Les autres cha pitres, in ti tu lés « Drink, Gam bling and the Spor ‐
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ting Press » et « The Game », sont plus courts mais re cèlent néan‐ 
moins des élé ments fa bu leux sur le contexte cultu rel plus large du
foot ball et du sport lui- même. Mason de vait écrire da van tage sur ces
deux su jets dans des ar ticles et des livres ul té rieurs, et les cha pitres
pré sen tés ici peuvent donc être consi dé rés comme sa pre mière in‐ 
cur sion dans ces thèmes. Il en va de même pour les re la tions entre le
foot ball an glais/bri tan nique et le reste du monde, qui sont à peine
abor dées ici mais qui de vien dront l’objet de cer tains des tra vaux ul té‐ 
rieurs de Mason.

Certes, le livre com porte des la cunes et des points faibles. S’il avait
été écrit au jourd’hui, il ne fait aucun doute que Mason au rait eu plus à
dire sur le genre et la «  race  ». Il traite briè ve ment des femmes en
tant que spec ta trices, mais pas du tout en tant que joueuses ou oc cu‐ 
pant tout autre rôle si gni fi ca tif. À l’époque où il fai sait ses re cherches,
peu de choses avaient été écrites sur les pre mières ex pé riences de
jeu fé mi nin dans les an nées 1890 et avant. Si la chro no lo gie du livre
s’était éten due au- delà de 1915, il est pro bable que Mason au rait in‐ 
clus des in for ma tions sur Dick, Kerr La dies 2 et les autres équipes de
mu ni tion nettes, étant donné qu’il a été l’un des pre miers à faire des
re cherches sur le phé no mène (bien qu’une grande par tie de ce tra vail
reste in édite). L’ab sence de toute consi dé ra tion dé taillée sur le foot‐ 
ball et la mas cu li ni té en de hors des écoles pu bliques et une ou deux
ré fé rences aux concep tions de la vi ri li té dans la classe ou vrière sont
peut- être moins ex pli cables. En ce qui concerne la « race », les pion‐ 
niers tels qu’An drew Wal ker, Ar thur Whar ton ou Wal ter Tull n’ont été
ex hu més que bien plus tard, tan dis que l’iden ti fi ca tion et les al lé‐ 
geances ra ciales ou eth niques étaient ex trê me ment rares dans les
clubs de foot ball an glais (par op po si tion aux clubs ir lan dais ou écos‐ 
sais). Cer tains cri tiques se sont plaints qu’en dépit de tous les dé tails,
le lec teur de l’ou vrage ap pre nait peu de choses sur ce que de vait être
l’ex pé rience du spec ta teur d’un match de foot ball avant la pre mière
guerre mon diale. Dans une cer taine me sure, ces cri tiques tra hissent
une igno rance des types de sources dont dis po sait l’his to rien à
l’époque. Les sources ico no gra phiques au raient pu être da van tage
uti li sées, mais les films de Mit chell & Ke nyon sur le sport édouar dien
n’avaient pas en core été re trou vés et, à par tir de bases aussi fra giles,
Mason es ti mait que, sur cer tains points, il ne pou vait of frir qu’« une
spé cu la tion ici ou une gé né ra li sa tion pro vi soire là  », p.  151. Ce pen‐
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dant, l’ab sence de sources ex pli cites ne si gni fie pas que ces ar chives
ne disent rien. Comme l’ont sou li gné des his to riennes telles que Bar‐ 
ba ra Ro sen wein, des si gni fi ca tions et des émo tions plus pro fondes
sont sou vent « ca chées dans les textes » que la plu part des his to riens
uti lisent cou ram ment. Des mé thodes dif fé rentes doivent être em‐ 
ployées pour in ter pré ter les mots, les gestes et les com por te ments
qui consti tuaient le pay sage émo tion nel du foot ball et, bien que
Mason se soit par la suite mon tré beau coup plus at ten tif à ces ap‐ 
proches (dans son tra vail sur le foot ball sud- américain, par exemple),
elles étaient no ta ble ment ab sentes de son As so cia tion foot ball and
En glish So cie ty.

Ce maître ou vrage a ins pi ré des di zaines de mo no gra phies et d’ar‐ 
ticles qui ont suivi de près les pas de Tony Mason. En An gle terre, En‐ 
glish Foot ball and So cie ty, 1910-1950 de Ni cho las Fi sh wick (1989), Foot‐ 
ball and the En glish de Dave Rus sell (1997), Rugby’s Great Split: Class,
Culture and the Ori gins of Rugby League, de Tony Col lins, (1998) et
mon propre ou vrage The Lea guers: the Ma king of Pro fes sio nal Foot ball
in En gland, 1900-1939 (2005) ont tous une dette énorme en vers les
idées et les ap proches pré sen tées dans le livre de Mason. Le mo dèle
de Mason est éga le ment clai re ment évident dans la struc ture et les
mé thodes de l’ou vrage de Mar tin  Johnes, Soc cer and So cie ty: South
Wales, 1900-1939 (2002), As so cia tion Foot ball and So cie ty in Pre- 
Partition Ire land (2004) de Neal Garn ham et, dans une moindre me‐ 
sure, Cri cket and En gland: a Cultu ral and So cial His to ry of the Inter- 
War Years de Jack Williams (1999). De nom breux autres exemples
pour raient être cités, au Royaume- Uni et sans doute ailleurs. Les
cher cheurs qui écrivent de nou velles his toires so ciales du sport s’ins‐ 
pi re ront in va ria ble ment de l’exemple de Mason et, dans les faits je
conti nue à re com man der ce livre à tout étu diant en doc to rat sur le
point d’en tre prendre des re cherches sur l’his toire du sport, no tam‐ 
ment pour la ma nière dont il uti lise les sources et struc ture les ar gu‐ 
ments.
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Plus de qua rante ans après sa pu bli ca tion ini tiale, une ver sion ré vi sée
de As so cia tion Foot ball and En glish So cie ty sera pu bliée par Rout ledge
en mars 2023. Com plé tée par une ex cel lente in tro duc tion de Dilwyn
Por ter qui contex tua lise et ana lyse les ori gines et l’im pact du livre, sa
pu bli ca tion contri bue ra cer tai ne ment à rap pe ler aux spé cia listes du
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1  Centre pour l’étude de l’his toire so ciale.

2  Voir ar ticle Au drey Go zillon, « Du car ton rouge au but en or : re tour sur
l’his toire des “La dies” du bal lon rond (1894-2022)  », Foot ball(s). His toire,
culture, éco no mie, so cié té. 2023-1, 2023, p.XXXXXXXXXXXX
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foot ball la per ti nence du rable de ce qui reste l’une des meilleures his‐
toires uni ver si taires du sport bri tan nique.
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